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: — Actualités 

Les temps forts 
de RTE, l'actualité 
des projets 
emblématiques 
pour la transition 
énergétique 


— L'invitée 

Pauline Croze 

« Nous devrions nous recentrer 
sur nos besoins essentiels parce 
que nous polluons beaucoup » 


— Le dossier 
Électricité : un hiver 
sous tension 


— Dans les coulisses 


Rétrospective 2021-2022 


— Vrai ou Faux 
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Questions autour 
de la consommation 
énergétique : 


RTE Qi 
démêle D 
le vrai 

du faux 


— Innovation 

Vegeo, une solution 
pour optimiser la gestion 
de la végétation 

sous les 100 000 km 

de lignes de RTE 


— Comment ça marche ? 
Equilibrer l'offre et 
la demande d'électricité 
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— Repères 
Quelques conseils pour 31 
économiser l'énergie... | 
ES 


Xavier 
Piechaczyk 
Président du 
directoire de RTE 
Chères lectrices, 

Chers lecteurs, 

Jamais la question de l'énergie 
n'a été aussi présente dans 

nos vies. Manque de moyens 

de production, records de prix de 
l'électricité et du gaz, problèmes 
d’approvisionnements... : 

nous sommes entrés dans 

une nouvelle ère. 

Vous découvrirez en synthèse 
dans ce numéro l'essentiel du 

« Plan Urgence Sécurisation 
Hivers » qui détaille l’ensemble 
des leviers dont nous disposons 
afin de faire face du mieux pos- 
sible à cette situation inédite 
dans notre pays. Au sein de ce 
plan figure un dispositif ouvert à 
tous, particuliers, collectivités et 
entreprises : il s'agit d’EcoWatt, 
notre « météo de l'électricité », 
qui donne en temps réel le ni- 
veau d'électricité disponible pour 
alimenter les consommateurs 
français. Dans le monde de |’élec- 
tricité, il faut soit consommer au 
bon moment, soit ne pas consom- 
mer au mauvais moment ! C'est 
pour cela que RTE a développé 
EcoWatt. Ce dispositif doit nous 
aider, si nécessaire, à réduire col- 
lectivement notre consommation, 
ou à la décaler, afin d'éviter tout 
risque de coupures organisées 
(ce que l’on appelle le délestage). 
Il n'est pas uniquement question 
de l'hiver a venir dans ce numé- 
ro. Vous verrez également une 
rétrospective qui met à l'honneur, 
grâce à quelques photos souvent 
spectaculaires, quelques grands 
projets de service public menés 
partout en France au service 

de la transition énergétique. 


Je vous souhaite 
une bonne lecture ! 


ACTUALITÉS 


Les temps forts 
de RTE, l'actualité 
des projets 
emblématiques 
pour la transition 
énergétique 
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Méditerranée — 


Un nouveau poste 

à Valderoure pour 
accueillir les énergies 
renouvelables dans 
les Alpes-Maritimes 


— Le 13 juillet, Enedis et RTE 

ont inauguré le poste de Valderoure, 
situé dans le Parc naturel régional 

des Préalpes d'Azur, dans 

les Alpes-Maritimes, en présence 

des responsables et élus locaux. 

Mis en service en septembre 2021, 

ce poste s'inscrit dans le Schéma 
Régional de Raccordement au Réseau 
des Énergies Renouvelables (S3REnR) 
de 2014. Véritable outil de la transition 
énergétique, ce poste source 

225 000 / 20 000 volts de 80 MW 
permet d'accueillir les producteurs ENR 
alentours, notamment les parcs 
photovoltaïques en plein essor 

dans la région. Il est raccordé 

à la ligne 225 000 volts 
Lingostière-Roumoules. 

Un nouveau transformateur 

viendra ajouter 80 MW de capacité, 
selon les termes du S3REnR 2030. 


Ouest — 


SAINT-NAZAIRE : 

LE PREMIER PARC ÉOLIEN 
EN MER FRANÇAIS 
COMPLETEMENT RACCORDE 


— Après la mise à disposition, en avril, de la première liaison électrique du parc 
éolien en mer de Saint-Nazaire, RTE a livré la deuxième liaison cet été, achevant 
ainsi le raccordement du premier parc offshore français au réseau terrestre. 

Les premiers électrons ont d’ailleurs circulé dès le moins de juin. Ce chantier, initié 
en 2019, a consisté en l'installation d'une double liaison électrique à 225 000 volts 
sous-marine (33 km) et souterraine (27 km), et en la création d'un nouveau poste 
électrique à Prinquiau (Loire-Atlantique). D'ici la fin de l'année, les 80 éoliennes 

du parc détenu par EDF Renouvelables et EIH devraient être installées. D'une 
capacité totale de 480 MW, le parc devrait produire l'équivalent de la consommation 
domestique annuelle de 700 000 personnes. Une étape majeure pour la 
décarbonation du système électrique français et sa sécurité d’approvisionnement. 


Île-de-France / Normandie — 
Un lingot romain 
au large de Courseulles-sur-Mer 


— En préparant les travaux de raccordement du parc éolien en mer au large 

du Calvados, RTE est tombé sur ... un lingot romain en plomb, datant du règne 

de l'empereur Hadrien, soit entre 117 et 138 de notre ère, a priori fondu en Grande- 
Bretagne. Cet imposant objet de 89 kilos, reposant par une vingtaine de mètres de 
fond, est une découverte importante, la deuxième seulement de ce type dans 

la Manche. Elle confirme l'existence 
d'échanges commerciaux majeurs le long 
de cette côte dès les premiers siècles de 
notre ère, attestés par les épaves de navires 
romains de Ploumanac'h (Côtes-d'Armor) et 
de Roscoff (Finistère). A l'issue de son étude 
par des archéologues, le lingot, propriété 

de l'État français, sera déposé au musée de 
Normandie - Château de Caen afin d'être 
présenté au public. 
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Est — 

RTE RÉNOVE 

ET OPTIMISE 

LE RÉSEAU 

SUD NIVERNAIS 


— RTE a terminé cet été les travaux de 
construction du vaste chantier de rénovation 

du réseau sud nivernais, sur les deux lignes 
Champvert - Saint Eloi (Nièvre) ainsi que la 
liaison alimentant un client industriel à Imphy. 
Soucieux de limiter l'impact des infrastructures 
sur les territoires et d'améliorer le cadre de vie 
des habitants, RTE a mis à profit ces travaux, 
sur des infrastructures datant des années 1930, 
pour optimiser l'implantation de ces lignes qui 
desservent 40 000 foyers. Concrètement, la ligne 
aérienne qui sert l'industriel a été reconstruite 
en souterrain sur huit kilomètres. Les deux 
autres lignes ont été reconstruites en souterrain 
sur 15 km dans les zones périurbaines et en 
aérien sur 14 km dans les zones agricoles. 
Ainsi, ce projet, dont l'investissement s'élève 

à 27 millions d'euros, aura permis de retirer 

58 kilomètres de lignes aériennes. 200 anciens 
pylônes ont été démontés et seulement 

48 nouveaux pylônes construits. 


Sud-Ouest — 


RTE signe un partenariat stratégique de long 
terme avec la Métropole de Bordeaux 


— La Métropole de Bordeaux et RTE ont souhaité renforcer leur coopération 

en signant un accord-cadre portant sur plusieurs thèmes. D'abord la transition 
énergétique. RTE s'engage ainsi à fournir des données, y compris prospectives, 

à la maille de la métropole afin de contribuer à la réflexion du projet 

« 1° Métropole Européenne à Energie Positive ». Sur l'axe « développement 

et aménagement urbain », RTE va poursuivre les travaux de sécurisation, 
notamment de l'alimentation électrique du centre de Bordeaux, en complément 
des 120 millions d'euros déjà investis directement par RTE sur le territoire. RTE 
s'engage également à favoriser la biodiversité, notamment via l'aménagement, 
sous les lignes, d'espaces pour des jardins partagés ou des sentiers botaniques 
ou encore en posant des balises avifaunes, comme celles de la Réserve Naturelle 
Nationale des Marais de Bruges. Enfin, RTE va participer, aux côtés de la Métropole, 


au développement de l'attractivité du territoire. 


© 
Auvergne- 
Rhône-Alpes 
RTE SOUFFLE 


LES 100 BOUGIES 
DE DERVAUX, 
L'UN DE SES 
FOURNISSEURS 
HISTORIQUES 


RTE a tenu à s'associer à la 
cérémonie organisée récemment 
par Dervaux (groupe Sicame), 
l'un de ses fournisseurs 
historiques, qui fêtait ses 
« 194 années d'expérience, 
dont 100 ans dans l'usine du 
Chambon-Feugerolles », dans 
la Loire. Dervaux fournit à 
RTE, depuis des décennies, 
des chaînes de suspension qui 
permettent de fixer les câbles 
électriques haute tension aux 
pylônes. Entreprise intégrée, 
Dervaux réunit à Chambon- 
Feugerolles une forge, une 
fonderie et une installation 
d'usinage. C'est l'un des derniers 
foumisseurs capables d'intervenir 
sur la maintenance des anciens 
paliers techniques du réseau 
français. Des représentants 
de la Direction des achats, du 
Groupe maintenance réseau et 
du CNER se sont joints à d'autres 
grands clients de Dervaux, dont 
Elia, le GRT belge, pour venir 
souffler les 100 bougies du site, 
qui exporte ses productions sur 
les cing continents. 


ACTUALITES 


Nord — 
Raccordement 
éolien en mer 

de Dunkerque : 
lancement 

d'une plateforme 
participative 

— Une plateforme participative 
est désormais en ligne. 

Son objectif ? Permettre à 
l'ensemble des personnes 
intéressées par le projet du parc 
éolien en mer de Dunkerque 

et de son raccordement électrique 
de donner leur avis, poser 

des questions et avoir une réponse 
des maitres d'ouvrages EMD et 
RTE. Véritable outil de dialogue 
entre le public et les porteurs 

du projet, cette plateforme 

offre la possibilité de retrouver 
de l'information sur le projet, 

d'y contribuer (ou de s'exprimer) 
et de connaître les prochaines 
dates des rencontres pour 
échanger sur le projet. 
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ÉLECTRICITÉ : UN HIVER 
SOUS TENSION 


NOTRE CONSOMMATION D'ÉLECTRICITÉ POURRAIT EXCÉDER 
LA PRODUCTION PENDANT LA MAUVAISE SAISON. 
DES SOLUTIONS SONT ENVISAGÉES POUR PASSER CE MAUVAIS CAP. 


— Illustrations : Julien Gremaud 


EE Guerre en Ukraine, indisponibilité d'une partie du parc nucléaire, retard des 
énergies renouvelables. C'est peu dire que l'hiver 2022-2023 s'annonce complexe 
pour l'approvisionnement en électricité de la France. La situation est-elle vraiment plus 
compliquée qu'à l'ordinaire ? Et quelles solutions sont envisagées pour passer ce cap 
difficile ? Voici ce qu'il faut savoir. 


UN HIVER 2022-2023 
PLUS COMPLIQUÉ 
| QUALORDINIRE L'ORDINAIRE 


EE Dès 2017, RTE avait prévu que la 
période actuelle serait difficile. Transition 
énergétique oblige, la France a fermé ces 
dernières années des centrales au fioul et au 
charbon afin de limiter ses émissions de gaz 
à effet de serre. Problème : la montée en 
puissance attendue des énergies renouvelables 
a pris un peu de retard - un seul parc éolien 
en mer est entré en fonction à Saint-Nazaire - 
tandis qu'une série de visites décennales 
entraîne de longs arrêts de certaines centrales 
nucléaires. Ce n'est d’ailleurs pas la seule 

6 difficulté à laquelle l'atome doit faire face. 
D'abord, la Covid a fortement perturbé le 
calendrier de la maintenance des centrales. 
Ensuite, un incident de corrosion a contraint 
EDF à arrêter 12 réacteurs de plus que ce qui 
était prévu, ce qui explique qu'une trentaine 
sur les 56 réacteurs français ne soient pas en 
service aujourd'hui. Et puis, il y a la guerre en 
Ukraine. Celle-ci crée une menace potentielle 
sur l'alimentation des centrales à gaz en 
France. Elle complique par ailleurs la possibilité 
d'importer de l'électricité produite à partir des 
mêmes centrales situées ailleurs en Europe, et 
notamment en Allemagne. 


A _ la production d'électricité se situera 
RESULTAT "au-dessous des niveaux attendus et 
sera bien plus faible qu'à l'ordinaire. 


LE RÔLE 
Ale CRUCIAL 
DE LA MÉTÉO 


EE Qu'en sera-t-il de la consommation ? 
Comme tous les ans, celle-ci dépendra 
beaucoup de la rigueur de l'hiver. « On ne le 
sait pas forcément, mais le chauffage électrique 
des bâtiments - résidentiels et tertiaires- 
représente 40 % de la consommation ces 
jours-ci », précise Yannick Jacquemart, 
directeur nouvelles flexibilités. Traduction 
concrète : à chaque fois que le thermomètre 
descend de 1 degré, nous avons besoin de 
2 300 mégawatt supplémentaires, soit 
l'équivalent de deux tranches nucléaires. Une 
vague de froid entraînera donc mécaniquement 
une forte hausse de la consommation. 

Il est cependant un autre facteur météo- 
rologique dont il faut tenir compte : le vent. 
En effet, l'éolien représente désormais plus 
de 10 gigawatts de production, soit 10 à 
15 % de nos besoins en consommation, 
dont le record absolu remonte à 2012, avec 
102 gigawatts. Et c'est plus vrai encore dans les 
pays où la production éolienne est plus forte, 
comme l'Allemagne, l'Espagne et le Royaume- 
Uni. Le solaire, lui, ne jouera qu'un rôle 
marginal : par définition, l'astre du jour se fait 
discret quand les jours raccourcissent. 

Un hiver caractérisé par des grands froids et une 
absence de vent tournerait donc au scénario 
catastrophe. À l'inverse, la concomitance de 
températures douces et de rafales soutenues 
nous permettrait de franchir ce cap beaucoup 
plus facilement. 


DES PÉNURIES D'ÉLECTRICITÉ 
SONT-ELLES À CRAINDRE ? 


Oui. « Il peut y avoir 

des périodes ponctuelles 

où la production sera inférieure 
à la consommation le matin 
de 8h à 13h, et le soir entre 
18h et 20h. Et comme 
l'électricité ne se stocke pas 
facilement, cela impose de 
réduire la consommation, au 
besoin par des coupures, » 
souligne Yannick Jacquemart. 


i R e 
LES SOLUTIONS 
ENVISAGEES POUR AUGMENTER 
LA PRODUCTION... 


EE Monsieur de La Palice n'aurait pas dit mieux : si l’on veut 
éviter cette situation, il faudra à la fois pousser au maximum la 
production et diminuer au minimum la consommation. 

Côté production, il s'agira de s'assurer de la disponibilité de l'ensemble des 
moyens de production, qu'il s'agisse du nucléaire, de l'hydraulique, du gaz 
ou de la cogénération. La remontée de la disponibilité du parc nucléaire au 
cours de l'hiver sera déterminante sur les risques cet hiver Il a également 
été décidé de différer la fermeture de quelques centrales à énergie fossile, 
comme celles de Cordemais (Loire-Atlantique) et de Saint-Avold (Moselle). 
Ce n'est évidemment pas l'idéal en termes d'émission de gaz à effets de 
serre, mais cela réduit le risque de devoir couper des consommateurs. 
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.… ET POUR 
LIMITER 
LA CONSOMMATION 


Quatre leviers peuvent être actionnés sur ce volet 


| — LES ÉCONOMIES aa IV — LES MESURES 
D’ENERGIE DE SAUVEGARDE 
EEE Substituer des leds a de vieilles ix EE Quand la situation l'exige, RTE demande 
ampoules, remplacer son vieux frigo aux Français d'abaisser volontairement leur 
par un appareil moins énergivore, consommation — cela fut le cas le 4 avril 
installer un système de chauffage dernier entre 7 h et 10 h. Sorte de Bison Futé 
plus performant, ou encore réduire 14 de l'électricité, ce système dit « Ecowatt » 
et éteindre la nuit l'éclairage des LE comprend trois couleurs — vert, orange et 

f rouge. Pas de méprise : quand le signal 

| est rouge ou orange, cela ne veut pas dire 


bâtiments tertiaires : autant d'idées 
P, n \ 
| | N J J \ qu'il est interdit de consommer de l'électricité, 


des particuliers et 


notre consommation 
collective. 
Gagnant- 
é gagnant. 
VW, 


qui réduisent à la fois les dépenses 
mais qu'il est conseillé de le faire en dehors 


KOON ——— | des heures de pointe, entre 8h et 13h et 
SK Ÿ 18h et 20h. Car, à tout prendre, mieux 
ov sr vaut que chacun réduise volontairement sa 
SFI consommation de 5 % que d’obliger RTE 


a couper autoritairement 5 % des clients 
francais... Cela peut passer, par exemple, par 
l'extinction de l'éclairage des bâtiments publics 
et des enseignes commerciales. « Ce sont là 
des signaux forts de solidarité nationale même 
si, il ne faut pas se voiler la face, la mesure 

la plus efficace consiste à baisser un peu le 
chauffage, à commencer par les bureaux et 
commerces », souligne Yannick Jacquemart. 
Cela veut dire aussi que chacun peut agir 

à son échelle. Que l’on soit un industriel, 

un chef d'entreprise, un élu ou un particulier, 
on peut utiliser des appareils à certains 
moments de la journée, signer un contrat 
d’effacement ou répondre aux appels de 
sauvegarde lancés par RTE. 


ll — LE « LISSAGE » 


MM Cette technique 
consiste à inciter les 
consommateurs à utiliser 
certains appareils en dehors 
des heures de pointe car, 
bien évidemment, c'est à 
ce moment-là - entre 8h et 
13h, et entre 18h à 20h - 
que la demande est la plus 
forte. Rien n'empêche, par 
exemple, de réchauffer son 
ballon d'eau chaude la nuit 
plutôt qu'en journée, 

de recharger son véhicule 
électrique pendant les 
heures creuses ou de 
relancer son chauffage en 
fin de nuit plutôt qu'à huit 
heures du matin. 

Autant d'initiatives 

qui permettent 

d'abaisser les pointes 

de consommation. 


lll — L'EFFACEMENT 


EE Moyennant finances, certains clients - particuliers comme 
entreprises - acceptent de baisser leur consommation en heures de 
pointe. « II faudrait que ces offres soient développées et mieux connues 
afin de permettre au système électrique 
à français de gagner en flexibilité », 
souligne Yannick Jacquemart. Un choix 
d'autant plus rentable que les prix de 
gros de l'électricité sont aujourd'hui très 


a élevés. 


DES DIFFICULTÉS 
POSSIBLES JUSQU'EN 
2025... ET APRES ? 


« La situation devrait 
s'améliorer grâce 

à la mise en service 
de plusieurs parcs 
éoliens en mer, de 
l'EPR, et de nouvelles 
interconnexions. » 


ET SI TOUT 
CELA NE SUFFIT 
PAS... 


EEE On en arriverait aux coupures. Mais 
attention : il s'agirait d'interruptions à caractère 
temporaire (deux heures) et limitées à une 
fraction des consommateurs à un moment 
donné, qu'il s'agisse des entreprises, des 
administrations, des commerces mais aussi des 
particuliers. Seuls sont épargnés les hôpitaux, 
les services publics de sécurité et les clients 
jugés prioritaires par les préfets. RTE ayant une 
vision d'ensemble du réseau électrique français, 
c'est elle qui détermine l'ampleur des économies 
à réaliser et leur répartition géographique. Ce 
sont ensuite les gestionnaires de réseaux de 
distribution qui agissent en répartissant les 
demandes de coupure sur différentes parties de 
leurs réseaux. 


UNE SITUATION 
MEILLEURE 
APRES 2025 


EEE À moins qu'EDF ne parvienne à régler plus vite que prévu ses 
problèmes de corrosion, il faut s'attendre à ce que les difficultés 
attendues pendant l'hiver 2022-2023 se reproduisent jusqu'en 
2025. Heureusement, la situation devrait par la suite s'améliorer, et 
ce pour plusieurs raisons. D'abord, la production nucléaire devrait 
augmenter avec la remise en service d'un certain nombre de centrales 
aujourd'hui à l'arrêt et la mise en service de l'EPR de Flamanville. 
Côté renouvelables, plusieurs parcs éoliens en mer seront alors 
opérationnels. Par ailleurs, un certain nombre d'interconnexions 
supplémentaires sera disponible entre la France et ses voisins (l'Italie 
notamment), ce qui nous permettra d'importer davantage pendant les 
périodes de tension. 
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EEE Surtout pas, car cette transition est 
indispensable pour assurer la transition 
climatique. En revanche, cela doit nous 
amener à aller plus vite sur la flexibilité de la 
consommation. 


ND a 


LES ÉCO-GESTES SONT- 
LS URSS MENT URLS 
« Tous les gestes 
comptent et sont 
efficaces. Si un quart 
des français décalent 
leurs usages de lavage 
et repassage et 
moderent l'utilisation 
des appareils de 
cuisson, nous gagnons 
l'équivalent d'un 
réacteur nucléaire. 

Les entreprises et 

les collectivités sont 
bien sûr également 
amenées à participer 
à cet effort national. » 


BENJAMIN COMMANDRE, 


ECOWATT, | | 
LA MÉTÉO DE L'ÉLECTRICITÉ 


ECOWATT est un site web conçu 
comme la météo de l'électricité. 

Il a été mis en place voilà 

dix ans dans deux régions puis 
généralisé à toute la France en 
2020. Et ce pour une raison 
simple : en hiver, la consommation 
d'électricité augmente fortement. 
Un seul degré en moins entraîne 
une hausse équivalente à la 
consommation de la ville de Paris. 
Le risque de coupure ne peut plus 
être totalement exclu en cas de 
vague de froid prononcée. 


C'est très simple. Vert : tout 

va bien. Orange : il faut faire 
attention. Rouge : on ne pourra 
pas couvrir les besoins de tous les 
Français, ce qui va se traduire par 
des coupures locales... à moins 
que les Français ne réduisent 

leur consommation. ECOWATT 
fonctionne vraiment comme Bison 
Futé. Si les Français réduisent 

ou décalent leur consommation 
durant les périodes de pointe 


(8h-13h et 18h-20h), 

cela change tout. Le site donne 
une liste de gestes très simples 
à effectuer pour agir. 


En rappelant que tous les gestes 
comptent et sont efficaces. 

Si chaque Français éteint 

deux ampoules, nous économisons 
la consommation de la ville 

de Toulouse ! Il doit aussi 
comprendre que l'on demande à 
tous des efforts : aux collectivités, 
qui éteindront par exemple les 
lumières des bâtiments publics, 
mais aussi aux entreprises. 

Les partenaires d'Ecowatt se 
mobiliseront : en modulant le 
chauffage dans leurs locaux ; 

en décalant la consommation 
(comme la recharge des véhicules 
électriques) ; en réduisant la 
fréquence des trains, etc. 

Et, bien sûr, RTE montrera 
l'exemple en baissant 

le chauffage et les lumières 

dans ses bureaux. 
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Chanteuse et musicienne inspirée et 
engagée, Pauline Croze nous livre 
quelques pensées sur le monde qui 
nous entoure : de l'éveil possible des 
consciences grace a une chanson a son 
appréciation de l'urgence écologique 
actuelle... Rencontre. 


Transitions : Le monde a vécu la crise du 
Covid, dont on espère qu'elle est derrière 
nous. Vous a-t-elle inspirée en tant 
qu’artiste ? 

Pauline Croze : J'avais commencé à écrire 
des morceaux avant la crise du Covid. J'étais 
déjà dans un processus de création. La 
crise n'a donc pas changé mes habitudes 
d'écriture et de composition. En revanche, 
elle a influencé certains textes. D'autant que 
je voulais avoir, dans cet album, un regard un 
peu plus sociétal, moins concentré sur mes 
états d'âme. La situation s'y prêtait encore 
plus avec ce Covid qui nous a tous mis dans 
un état d'esprit complètement inédit, avec 
de l'incertitude et beaucoup d'anxiété. Cela a 
réorienté mes textes. 


T. : Vous vous êtes installée dans le Loir- 
et-Cher et y habitez toujours. Est-ce un 
changement lié à la crise sanitaire ? 

P.C. : J'habite dans le Loir-et-Cher depuis 
2015. Mon rapport à la nature n’a pas 
vraiment changé avec la crise du Covid. 
J'y étais sensible avant le Covid et le 
confinement. Cela faisait déjà partie de mon 
quotidien. J'ai toujours aimé la campagne, le 
fait d'avoir de l'horizon et de l'espace. J'aime 
me balader en forêt, au bord de la mer. 
J'apprécie aussi la ville mais, pour autant, j'ai 
besoin de quelque chose d’organique dans le 
quotidien. 


T. : Dans « Phobe », titre de votre dernier 
album « Après les heures grises », 
vous chantez : « Putain la planète est 
folle / Les forêts brüûlent et on somnole 
/ En regardant cramer la faune / Sur 
nos écrans de téléphone ». Ecrire sur 
l'urgence climatique était devenu une 
évidence pour vous ? 

P.C. : Effectivement, cette chanson rappelle 
cette urgence et souligne le fait qu'on 
semble ne pas trouver d'issue. Elle dénonce 
le fait qu'on soit tous plus ou moins passif : 
le nombre de personnes passives est en 
tout cas, malheureusement, supérieur aux 
personnes actives. Mais cette chanson est 
aussi une critique des écrans, qui nous 
habituent à être tout le temps spectateurs 
alors que, face à de telles urgences, il faudrait 
trouver des moyens de sortir de chez nous 
et de se fédérer pour mener des actions. 
Je ne suis pas exempte de cette critique. Je 
voulais faire un constat, sans être donneuse 
de leçon : c'est ce que je déteste dans les 
chansons ! Il est toujours très compliqué de 


trouver une réponse à ce genre de problème. 
Je décris juste une amertume, une forme 
d'impuissance qui m'attriste. 


T. : Sans être donneuse de leçons, une 
chanson peut-elle aider à éveiller les 
consciences ? 

P.C. : Je le pense. Cela me rappelle une autre 
chanson, « Femme fossile », qui figure sur 
mon premier album. Lors d'une interview, 
un homme d'une cinquantaine d'années me 
dit, avec un petit côté Columbo dans la voix : 
« Depuis que j'ai écouté « Femme fossile », 
j'ai mieux compris ma femme » (rire). Déjà, 
la confidence m'a étonnée parce qu'elle était 
assez intime, voire étrange, et qu'on ne s'était 
jamais vu auparavant ! Et aussi parce que 
j'ai parfois l'impression, sans aller jusqu'à 
dire qu'on prêche des convaincus, que les 
chansons qu'on écrit parlent à des gens 
qui sont déjà proche de notre manière de 
penser ou de nos opinions. Cet homme-là, en 
l'occurrence, ne l'était pas du tout. Donc, oui, 
des gens qui sont dans un schéma de pensée 
peuvent, à un moment, s'ouvrir à une autre 
idée, une autre façon de voir les choses. Un 
bon auditeur, si j'ose dire, c'est quelqu'un qui 
admet être bousculé par une chanson. Quand 
j'écoute de la musique, je suis ouverte à ce 
que le compositeur et l'auteur ont à dire. 


T. : Dans une interview, vous avez dit 
« aimer prendre le contre-pied d’une 
société qui multiplie les incitations à agir 
et à consommer ». Notre manière de 
consommer vous choque ? 

P.C. : Complètement. Déjà, en matière 
d'alimentation, il y a un gros problème : 
on jette un tiers de ce qui est produit. Nous 
sommes tellement mal organisés que nous 
gâchons énormément. Considérons que ce 
qui est jeté ne devrait pas être produit à la 
base ! Je pense qu'il faudrait se réhabituer à 
rationaliser et à rationner ce qu'on consomme. 
On peut bien sûr rester des heures à utiliser 
Internet, mais on pourrait aussi se rééduquer 
et peut-être se limiter un peu. En fait, nous 
devrions recentrer nos besoins essentiels, 
parce que nous sommes bien au-delà et 
que nous polluons beaucoup. Il m'arrive de 
me forcer à laisser mon ordinateur et à lire, 
sans en avoir forcément envie. Il faut que l'on 


«JE PENSE QU'IL FAUDRAIT 
SE RÉHABITUER À 
RATIONALISER ET À RATIONNER 
CE QU'ON CONSOMME.» 


PAULINE CROZE 
en quelques dates 


1979 


Naissance 
à Noisy-le-Sec 
(Seine-Saint-Denis). 


Sortie de son 
premier album : 
« Pauline Croze ». 


Elle est nommée 

aux Victoires de la 
musique et remporte 
le prix Adami-Bruno 
Coquatrix. Son 
premier album 
devient disque d'or. 


Elle est nommée 
chevalier des Arts 
et des Lettres. 


Sortie de son demier 
album : « Après les 
heures grises ». 
eee 


« Après les heures 
grises », son dernier 
album, sorti en 2021 


commence à vivre sans toujours suivre nos 
pulsions. Nous sommes tellement infantilisés, 
avec la possibilité de tout avoir tout le temps, 
qu'il parait difficile de reculer et de devenir 
davantage maitres de soi. Pas facile de s’auto- 
limiter dans nos désirs et nos envies ! 


T. : À titre personnel, êtes-vous engagée 
dans une démarche pour acheter moins, 
par exemple ? 

P.C. : Dans ma vie quotidienne, j'essaie 
de faire le plus possible de choses pour que 
mon empreinte carbone soit moins forte. 
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J'achète le moins possible d'objets emballés. 
Je vais acheter des fruits et légumes avec mes 
propres sachets de congélation. II m'arrive 
d'avoir envie de produits que j'adore mais 
je ne passe pas à l'acte. C'est peut-être du 
masochisme, mais je me dis qu'il y a des 
emballages plastiques dont on ne saura pas 
quoi faire et qui vont encore surcharger les 
poubelles. J'essaie d'acheter des produits en 
verre. Je n’achéte pas de bouteilles d'eau. 
J'essaie de faire avec ce que j'ai autour de 
moi. Les vêtements, j'essaie de les garder 
plusieurs années parce que, quand on est 
chez soi, on n'a pas besoin d'être habillé tous 
les jours avec des fringues nouvelles. Sans 
oublier les circuits courts, pour favoriser le 
local. Je vais dans une petite boutique avec 
des produits de saison et du coin. Il n'y a pas 
de citron et d’orange, mais tant pis. Comme 
tous les rayons sont tout le temps garnis de 
tout, on ne se pose plus de question. Il y a 
aussi des grosses marques que je boycotte 
parce qu'elles ont des politiques très 
destructives de l'environnement. 

J'ajoute que j'ai longtemps eu une démarche 
écologique malgré moi puisque je n'avais 
pas le permis et pas de voiture. Je me suis 
toujours déplacée en train, en métro, en bus 
et à vélo. Sauf que là, à la campagne, je viens 
d’avoir le permis... Mais là encore, ce n'est 
pas parce que je vais avoir une voiture que je 
vais tout faire en voiture. Il faut rationaliser ! 
C'est ma petite démarche, avec plein de 
petits gestes, pour répondre à un constat : 
nous avons des dépenses énergétiques 
inconsidérées. Beaucoup de leviers peuvent 
être utilisés, à tous les niveaux. 

Je trouve d'ailleurs très intéressant ce que 
propose une entrepreneuse qui s'appelle 
Eva Sadoun et qui essaye de faire changer 
le monde de la finance. Elle explique que les 
gens devraient demander a leurs banques 
d'utiliser leur épargne pour des projets 
transparents et vertueux, locaux, de solidarité 
ou de réinsertion, au lieu de la placer dans des 
trucs totalement obscurs et parfois toxiques. 
On la prend un peu de haut. Moi, je la trouve 
super. Elle est droit dans ses bottes et très 
compétente. Elle aide à ouvrir les yeux sur 
des choses qu'on peut faire auxquelles on ne 
pensait pas auparavant. 


T. : Si vous deviez écrire une chanson 
sur l'avenir, quel thème aimeriez-vous 
aborder ? 

P.C. : J'avoue avoir du mal à répondre, 
surtout dans le monde tel qu'il est. Parfois, on 
sent que les gens ont besoin de lumière pour 
les emmener quelques jours, quelques mois 
ou quelques années plus loin. Et parfois, à 
l'inverse, des émotions plus sombres sont plus 
utiles. Je pense que les prochaines chansons 
que j'écrirai ne seront pas très positives. Mais 
si ça peut faire bouger un tout petit peu les 
choses, alors j'espère que ça plaira à mon 
public ! 


LES COULISSES 
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— Photos : Jean-Luc Armand, Maxime Cassagne, Renaud Czarnes, 
Agence Happy Day, Marc Josse, Alban Pernet, Philippe Quaisse 


On rembobine : ce dernier numéro 
de l'année 2022 est l'occasion de revenir 
en images sur un chantier emblématique 
pour chaque région. Mais aussi de 
remercier chacun des salariés de RTE 

14 qui œuvre chaque jour pour rendre possible 
tous nos projets de service public 
et de transition énergétique. 


MÉDITERRANÉE 
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Dans les Hautes-Alpes, RTE a 
engagé un vaste programme de 
rénovation électrique sur près de 
200 km de lignes aériennes, destiné 
à accompagner le développement 
du territoire de la Haute-Durance et 
à garantir durablement sa sécurité 
d'alimentation. 
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AUVERGNE-RHÔNE-ALPES 


+ 

Fin 2021, RTE a réalisé d'importants travaux 
dans le poste électrique d’Arly (Savoie). 

Avec un objectif : sécuriser l'alimentation 
électrique du Beaufortain et des stations de ski 
situées a proximité. Des moyens exceptionnels 
ont été déployés pour remplacer 

un transformateur de 65 tonnes, 

au moyen d’une grue de 750 tonnes. 
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RTE accompagne la transition 
énergétique et le développement 
des énergies renouvelables en 
raccordant au réseau de transport 
d'électricité le parc éolien en mer 
de Saint-Brieuc, premier parc 
éolien en mer en Bretagne. 
Depuis fin juillet et jusqu'à cet 
automne a lieu la dernière phase 
du projet. Ces travaux maritimes 
vont permettre d'installer 

la double liaison sous-marine 

à 225 000 volts au large d’Erquy. 
Différents navires interviennent 
ainsi pour procéder au déroulage 
et à l'enfouissement des 

33 kilometres de cables 
électriques, depuis les chambres 
de jonction - situées sous 

le parking de la plage de Caroual, 
à Erquy - jusqu'au poste 
électrique en mer. 
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Avec 3 887 MW de puissance installée à fin 2021, l'énergie 
éolienne poursuit son essor en Grand Est, et notamment en 
Champagne-Ardenne. Pour que cette électricité soit transportée 
et distribuée vers les zones de consommation, RTE adapte son 
réseau. La construction du poste de transformation électrique 
de Faux-Fresnay, raccordé à une ligne 400 000 volts, a ainsi 
permis d'accueillir près de 400 MW de production éolienne. 
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ÎLE-DE-FRANCE — NORMANDIE 
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D'ici à 2024, RTE va mettre en souterrain 
quatre lignes aériennes 225 000 volts 
surplombant les communes de Saint-Denis, 
Villeneuve-la-Garenne et l'Ile Saint-Denis. 
Ces travaux permettront aux communes 
de réaliser leurs projets d'aménagement et 
faciliteront également la construction de la 
ZAC du Village Olympique et Paralympique 
a Saint-Denis. Grace a la création d’un 
tunnel a 50 m de profondeur pour faire 
passer les nouvelles lignes, 

15 km de lignes et 27 pylônes seront 
retirés, permettant de libérer 81 Ha de 
terrain, soit trois fois le jardin des Tuileries. 
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Juin 2022 
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Avec la Métropole de Toulouse, 

RTE accompagne le développement 

du quartier de Saint-Martin-du-Touch. 

RTE a ainsi procédé à la mise en souterrain 

de 2,8 km de lignes, grâce à l'intervention de plus 
de 15 salariés de l'équipe « lignes » du GMR 
Pyrénées, de jour comme de nuit ! 
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Suite à un incendie survenu aux 
abords de l'interconnexion IFA-1, 
12 collaborateurs de RTE ont été 
mobilisés pendant quatre jours 
pour permettre aux 1000 MW qui 
y transitent de circuler de nouveau 
entre la France et l'Angleterre. 


VRAI OU FAUX ? 
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Consommer moins 
d'électricité, c'est 
renoncer à son 
confort de vie ! 


— Vrai et Faux ! Quand on remplace son ancienne 
machine à laver par une neuve plus performante, on 
réduit sa consommation d'électricité, sans même y 
penser. C'est ce qu'on appelle l'efficacité énergétique : 
optimiser notre consommation électrique sans changer 
nos modes de vie en profitant du progrès technique 
qui rend les équipements plus performants et des 
travaux de rénovation de l'habitat qui permettent 

une meilleure isolation des logements. Pour aller plus 
loin dans les économies d'énergies, des actions de 


LES ÉCO-GESTES 
ONT LES MÊMES 
IMPACTS À N'IMPORTE 
QUEL MOMENT 

DE LA JOURNÉE ? 


— Vrai et Faux ! Quel que soit le moment 

de la journée, éteindre une ampoule dans une 
pièce non utilisée, éteindre sa télévision restée en 
veille ou encore débrancher son chargeur lorsque la 
batterie de son téléphone est pleine sont des gestes 
qui évitent de gaspiller de l'électricité. Cependant, 
ces gestes du quotidien prennent une plus grande 
importance à certains moments de la journée. 
Faire des éco-gestes, c'est bien. Mais les faire au 
bon moment, c'est encore mieux ! En France, nos 
modes de vie induisent deux périodes de forte 
consommation d'électricité : le matin entre 8h et 
13h et le soir entre 17h30 et 20h30. C'est lors de 
ces moments, pendant lesquels nous consommons 
beaucoup et en même temps, que les éco-gestes 
sont les plus utiles. Diminuer la température de sa 


machine à laver, décaler la température de chauffage 


de son logement, éviter d'imprimer des documents 


Les petits 
éco-gestes 

n'ont qu'un. 
impact limite. 


— Faux ! À mon échelle de 


« petit consommateur » d'électricité, 


puis-je vraiment participer à la 
réduction de la consommation de 


mon pays ? Oui, nous avons tous un 
rôle à jouer pour une consommation 
électrique plus durable et chaque geste 
compte. En France, la consommation 
résidentielle d'électricité représentait 


près de 38 % en 2021, celle des 


entreprises et des commerces environ 
46 %, tandis que la consommation 
de nos grandes industries n’était que 


de 16 %. Ala maison comme au 


travail, notre maniére de consommer 


de l'électricité a un réel impact sur 
le système énergétique français. 
Si tous les Français éteignent une 


ampoule en même temps, cela permet 


À l'avenir, 

la consommation 
des véhicules 
électriques va 
aggraver la pointe 
de consommation 
en hiver ? 


— Vrai et Faux ! Ce ne sont pas 

moins de 15 millions de véhicules 
électriques qui pourraient être déployés 
d'ici à 2035 en France. Si le système 
électrique sera tout à fait capable 
d'accueillir ces nouvelles consommations 
d'électricité à cette échéance, elles portent 
malgré tout un véritable enjeu sur les 
questions de recharge qui viendraient 
s'ajouter aux périodes de fortes 
consommations déjà observées, en hiver 
notamment. Mais c'était sans compter 
sur le caractère flexible de cette nouvelle 
consommation. En effet, la recharge d'un 
véhicule électrique peut être considérée 
comme une forme de stockage d'énergie 
qui sera consommée plus tard, grâce à 
sa batterie. Ainsi, cela permet facilement 
de déplacer cette consommation dans le 
temps, de la même manière que l'eau 
chaude sanitaire dont la production par 
les ballons est pilotée depuis les années 
80 via le signal « heures creuses ». 

Ainsi, le placement optimisé de cette 
nouvelle consommation, ou a minima son 
déplacement lors des périodes de tension, 


Faire des 
éco-gestes 
permet 
aussi de 
réduire 
notre impact 
carbone. 


— Vrai ! En France, nos 
moyens de production 
électriques sont largement 
décarbonés : par exemple, 
en 2019, les émissions du 
système électrique français 
étaient environ dix fois 
moins élevées que celles de 
l'Allemagne. Ce n'est pas 
pour autant que l'on peut 
consommer de l'électricité en 
France sans émettre de CO. 
En effet, pour répondre à une 
demande de consommation 
importante, au delà des 
énergies décarbonées, il 

est parfois nécessaire de 
faire appel à des moyens 

de production qui émettent 
des gaz à effet de serre, 
comme les centrales à 
charbon et au gaz, en France 
ou à l'étranger. Ainsi, faire 
des éco-gestes permet 

de réduire la demande en 
électricité, et donc d'éviter de 
consommer une électricité 
potentiellement polluante ou 
de devoir développer toujours 
plus d’infrastructures dont la 
construction émet, dans une 
moindre mesure, des gaz a 
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un une économie de 600 MW, soit la in 
§ sobriété seront indispensables et reposent, quant 20h, décaler le démarrage de son lave-vaisselle consommation électrique de la ville de permettra de ne pas accentuer les pointes effet de serre et consomme = 
5 à elles, sur des changements de mode de vie ou à 22h... Des gestes qui permettent de diminuer le Toulouse ou l'équivalent de la puissance électriques hivernales et de fournir des des ressources. 5 

d'organisation de la société plus ou moins importants : risque de tension sur le système électrique et de d'une centrale au charbon ou au gaz. leviers de flexibilités supplémentaires 

limiter volontairement la température de chauffage réduire le risque de coupure d'électricité. Un « petit » geste, mais efficace ! pour la gestion du système ! 

ou de l'eau chaude, recourir davantage au télétravail, 

diminuer l'usage des véhicules individuels au profit des ee 
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QUELQUES CONSEILS POUR ÉCONOMISER w L'ÉNERGIE... 


. Toute l'année, afin d'aller vers plus de sobriété nécessaire 

. à la transition énergétique, ou en période de tension sur le 

. système électrique, réaliser des économies d'énergie est 

un enjeu clé. Zoom sur les gestes à adopter pour y parvenir. 


COMMENT RÉALISER DES ÉCONOMIES 


D'ÉNERGIE TOUTE L'ANNÉE ? 


CONSEILS POUR LES MENAGES 
BB Economisez 
O l'eau chaude en 
installant des 
mousseurs ou des 
réducteurs de débit 
sur les robinets. 


E Réduisez la 
température des 
pièces occupées 
à 19 ° C et des 
pièces inoccupées 
à 16°C. 


E Lors de l'achat 

d'un appareil 

électroménager 

ou d'un téléviseur, 
. choisissez celui qui 
est le mieux classé 
selon l'étiquette 
énergie. 


E Cuisinez en 
couvrant poêles 
et casseroles 
pour réduire les 
pertes de chaleur. 


E Décalez la 
recharge de votre 
voiture électrique.* 


E Eteignez 

le chauffage d'une 
pièce en cours 
d'aération. 


mm Éteignez 
les lumières 
non utilisées. 


E Réduisez E Réduisez ou 
l'éclairage extérieur, éteignez l'éclairage 
notamment public pendant les 


heures creuses. 
Améliorez son 
efficacité en 
déployant des 
sources efficaces 
et une gestion 

en fonction de la 
présence et de la 
lumière naturelle. 


publicitaire et 
éteignez-le au 
plus tard à 1h 
conformément à 
la réglementation. 


E Eteignez T Ts 
l'éclairage intérieur 

des bâtiments la 

nuit, le week-end et 

lors des périodes de 

fermeture. 


E Privilégiez 
les modes «éco» 
du lave-linge et 
du lave-vaisselle. 
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E Débranchez tous 
les chargeurs dès 
que l'appareil est 
chargé. 


ED Baissez 
la température 
de votre chauffe-eau 


électrique entre 
55°C et 60°C. 


E Procédez 

à l'installation 

de portes sur les 
meubles frigorifiques 
des commerces 
alimentaires si ce 
n'est pas déjà fait. 


EÐ Ne laissez pas 
ouvertes les portes 
des magasins. 
Laissez fonctionner 
la fermeture 
automatique des 
portes pour éviter 
la déperdition de 
chaleur. 


BB Rendez les 
bornes de recharge 
de véhicules 
électriques de votre 
site pilotables pour 
limiter les recharges 
entre 8h et 13h et 
entre 18h et 20h 

en hiver.* 


E Adaptez la 
température 
moyenne de chauf- 
fage, conformément 


à la réglementation : 


19° C pour les 
pièces occupées, 
16° C hors période 
d'occupation, 

8° Csi les lieux sont 
inoccupés plus 

de deux jours. 


* Ce décalage ne conduit pas à proprement parler à économiser de l'énergie, mais il permet de lisser les appels de puissance journaliers 


E Si possible, 
limitez l'usage du 
four et les cuissons 
longues entre 18h 

et 20h. Si un quart 
des ménages qui 
préparent leur repas 
du soir à l'électricité 
en décalaient la 
cuisson avant 18h ou 
après 20h, cela re- 
présenterait un gain 
de 600 MW environ 
entre 18h et 20h, 
soit l'équivalent de la 
consommation de la 
ville de Toulouse. 


LI CONSOMME LE PLUS EN HVER ? 


À 


Résidentiel 


À 


Tertiaire 


À 


Industrie 


A 


Energies 
et pertes 


A 


Transports 


Lors d’une journée froide d’hiver, trois secteurs sont plus consom- 


mateurs d'électricité : 


les particuliers, tout d’abord, en raison de 


la hausse des besoins en chauffage qui comptent pour 40 % de 
leur consommation, puis le secteur tertiaire et les industries. 


QUE FAIRE LES JOURS 
« ECOWATT ROUGE » ? 


CONSEILS POUR LES MENAGES | 


BB Si possible, 
baissez la tempéra- 
ture de chauffage 
dans votre loge- 
ment. Si tous les 
ménages chauffés 
à l'électricité bais- 
saient en moyenne 
de 1 °C la tempéra- 
ture dans leur loge- 
ment, cela pourrait 
représenter environ 
1 600 MW. 


mm Décalez ou 
reportez à un autre 
jour le lavage 

du linge ou de la 
vaisselle. Si un 
quart des ménages 
décalent leur 
utilisation des 
appareils de 

lavage (lave-linge, 
lave-vaisselle, 
sèche-linge) au 
lendemain, cela 


pourrait représenter EÐ Éteignez les 
environ 500 MW éclairages inutiles. 
de moins, la Si tous les foyers 
consommation de la français éteignent 
ville de Bordeaux. une ampoule chez 
eux, cela représente 
un gain d'une 
puissance de l'ordre 
de 600 MW, soit 
l'équivalent de la 
consommation de la 
ville de Toulouse. 


E Décalez la 
recharge de votre 
véhicule électrique 
après 20h. 

Si 200 000 
ménages équipés 
d'un véhicule 
électrique procèdent 
ainsi, cela représen- 
terait un gain 

de 200 MW environ. 
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CONSEILS POUR LES ENTREPRISES ET COLLECTIVITES LOCALES 


E Si possible, 
coupez ou réduisez 
fortement le chauf- 
fage électrique entre 
8h et 13h et entre 
18h et 20h. Au be- 
soin, préchauffez 
vos locaux le matin 
avant 8h pour 
réduire plus facile- 
ment la température 
de consigne ensuite. 


E Couper 
l'éclairage dans 

les parties non 
occupées, et réduire 
l'intensité lumineuse 
dans certains 
espaces publics 
permettrait d’éco- 
nomiser de l’ordre 
de 500 MW, soit la 
consommation 

de la ville de Nice. 


1 500 MW 


E Prévoyez une configuration spécifique 

du chauffage pour les jours EcoWatt rouge, 27 
avec notamment une réduction d'un 

degré supplémentaire par rapport aux 

19° maximum préconisés toute l'année. 

Ces mesures pourraient permettre 

ck économiser jusqu’ ‘al Or) MW. 


ED Réduisez 

ou éteignez 
l'éclairage 
extérieur ou 
publicitaire entre 
8h et 13h et entre 
18h et 20h. 
Incitez les em- 
ployés a adopter 
des éco-gestes a 
leur domicile ou 
a leur travail. 


INNOVATION 


UNE SOLUTIG 
POUR OPTIMISER 
LA GESTION 

DE LA VÉGÉTATION 
SOUS LES 100 000 KM 
DE LIGNES DE RTE 


QUELQUE 93 % DU RÉSEAU DE LIGNES 
DE HAUTE TENSION GÉRÉ PAR RTE TRAVERSE 

DES ZONES VÉGÉTALISÉES. UN COLOSSAL TRAVAIL 
D'ENTRETIEN EST DONC NÉCESSAIRE 

AFIN D'ASSURER LA SÉCURITÉ DES LIGNES 

ET DES PERSONNES. RTE S'APPUIE SUR UN LOGICIEL 
DÉVELOPPÉ PAR SES SOINS, VEGEO, 

POUR OPTIMISER LA GESTION DES PRINCIPALES 
POLITIQUES TECHNIQUES DE L'ENTREPRISE. 


La tâche parait titanesque ! RTE doit veiller à ce 
que ni arbres, ni haies, ni fourrés ne viennent 
interférer avec ses 100 000 kilomètres de 
lignes haute tension qui sillonnent la France. 
Or, 93 % de ces lignes survolent de la 
] végétation, soit 550 000 kilomètres carrés à 


N 
O 


entretenir selon des règles strictes fixées en 
cohérence avec la réglementation, le tout en 
évitant les coupes excessives et en préservant 
la biodiversité. 

Chaque année, quelque 15 000 hectares 
de végétation sous les lignes font ainsi 
l'objet d'entretien. Taille, élagage, écimage, 
abattage, débroussaillage... Ce sont plus de 
1 000 personnes, employées par plus de 
75 entreprises sous-traitantes, qui s’attellent 
chaque jour à ces tâches dans toute la 
France. Sachant qu’une zone donnée fait 
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INNOVATION 


« VEGEO NOUS AIDE ÉGALEMENT À GÉRER 


AU PLUS PRÈS NOS TRAVAUX 


LES PLUS 


l'objet, en moyenne, d'une intervention tous 
les six - huit ans, le travail de gestion et de 
planification de ces tournées n'est pas une 
mince affaire. 

Pour organiser cette vaste mission de 
maintenance, RTE a conçu Vegeo, un outil 
qui, grâce à des données cartographiques très 
précises et des projections de la croissance de 
chaque type de végétation, permet de planifier 
les tournées d'entretien. Son maniement sur 
tablettes permet de l'utiliser sur le terrain pour 
mettre à jour les informations et vérifier les 
travaux. « C'est l'un des premiers outils mobilité 
déployé par RTE », se félicite Jean-François 
Schaack, pilote régional végétation au centre 
de maintenance de Nanterre. 

L'objectif de Vegeo est d'optimiser l'entretien 
(coûts), c'est-à-dire d'assurer un délicat équilibre 
entre des passages trop fréquents et des alertes 
liées à des interventions trop tardives (risque 
d'amorçage). « La première étape de Vegeo a 
été de compacter toutes les données concemant 
la végétation qui se trouve sous nos ouvrages », 
explique Christophe Delhotal, coordinateur 
environnement au GMR de Bourgogne. « Ces 
données proviennent de nos bases mais 
sont mises à jour en permanence par des 
collaborateurs qui passent au pied de chaque 
pylône. Ce sont des spécialistes qui peuvent 
apprécier tous les paramètres à prendre en 
compte (sols, types de végétaux...) », ajoute-t-il 
Ce sont ainsi 50 millions de données qui sont 
stockées et traitées par Vegeo. À partir de la 
description précise de la végétation (quelque 
200 essences sont ainsi référencées) et de 
l'environnement (la fertilité sera moindre sur 


DÉLICATS » 


un terrain pollué), Vegeo anticipe la courbe 
de croissance de tous les végétaux et indique 
le meilleur moment pour intervenir. Selon la 
tension de la ligne, un « corridor » d'une largeur 
comprise entre 16 et 50 mètres doit être 
strictement dégagé sous les pylônes. « Vegeo 
est un outil d'aide à la décision. Il nous indique 
l’année optimum de coupe et la fréquence 
d'intervention requise », précise Jean-Francois 
Schaack. Vegeo permet en outre d'organiser 
le travail au quotidien en transmettant aux 
prestataires les « dossiers » sur les zones à 
traiter, « dossiers » mis à jour et validés par des 
visites post-travaux. Enfin, en fin d'année, des 
analyses complémentaires des données sont 
effectuées par Vegeo afin de planifier les travaux 
d'entretien de l’année suivante. 

« Vegeo nous aide également à gérer au 
plus près nos travaux les plus délicats », 
ajoute Christophe Delhotal. RTE doit en effet 
entretenir quelque 22 000 hectares de zones 
environnementales protégées (des espaces 
sous convention, des réserves naturelles 
ou classées Natura 2000) qui imposent des 
restrictions aux travaux, notamment des 
périodes d'intervention réglementées. « Vegeo 
prend en compte tous ces paramètres afin 
de nous permettre un entretien de haute 
précision », souligne-t-il. C'est, au total, un 
budget annuel de travaux de 45 millions 
d'euros que peut gérer Vegeo, outil conçu en 
2015 par RTE et déployé en 2017. 

Les prochaines étapes : intégrer dans l'outil 
toutes les méthodes de gestion alternative 
de la végétation (coupes sélectives, fauche, 
pâturage de moutons, exploitation forestière 
des bois, dégagement de plantations ...). 
« Leur programmation dans Vegeo va 
permettre de suivre dans le temps ces 
pratiques alternatives, déja utilisées par les 
salariés de RTE », indique Jean-Francois 
Schaack. En paralléle, les données Vegeo 
seront enrichies grace aux mesures prises par 
les nouveaux outils Lidar (relevé LASER) de 
RTE embarqués sur ses hélicoptères ou son 
drone. Un Vegeo 5.0 ! 


COMMENT ÇA Pre 

EQUILIBRER 

L'OFFRE ET LA DEMANDE 
D’ELECTRICITE 


Les possibilités de stockage de l'électricité 
sont limitées ; ce qui est produit doit 
être consommé instantanément. Ajuster 


Production l'équilibre à chaque seconde entre 
l'électricité produite et ce que les français 

consomment est le métier de RTE. Cela 

suppose de surveiller en permanence 

— OFFRE le réseau, de maîtriser les flux entre les 
Puissance totale entrant régions et avec nos voisins européens, 


sur le réseau de RTE, 
en provenance des 
usines de production 
françaises, ou importée 
des pays voisins 


—o 


et d'anticiper les évolutions de la 
consommation électrique à court, moyen et 
long terme. 


— Rte est garant 
de l'équilibre : 
Offre = Demande + 
Pertes (ensemble 
des MW consommés 
par le réseau 
électrique de RTE) 
sur le territoire 
métropolitain, en 
coordination avec 
les voisins européens. 
Cette surveillance 
de tous les instants 
est réalisée de 
manière centralisée. 


Consommation 


— DEMANDE 
Puissance totale 
sortant du réseau de 
RTE, consommée par 
les distributeurs, les 
clients nationaux ou 
les pays voisins. 


il n'y a pas assez de moyens de il y a trop 


de production et la fréquence augmente. 
RTE doit rétablir l'équilibre, par exemple 
en diminuant la production. 


production et la fréquence chute. RTE doit rétablir 
l'équilibre, par exemple en augmentant la production 
ou en diminuant la consommation. 
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